
GAZETTE DES CAMPAGNES

Cette partie si importante du comté de Tétmiscouata compte malpropre est une haute pour le cultivateur en uiâmc temps
aussi elle sur un secours en grains de semence de la part du qu'une véritablC perte d'argent. Nous espérons qu'aucun de
(ouvernement de Québec, auquel heureusement elle s'a- nos lecteurs prétendra que l'étrilago n'est pas naturel.
dresse pour la première fois." Quelques personnes l'ont dit cependant, mais il faut recon-

comme nous l'avons vu depuis quelque temps le Gou- naîtrc que leur science agricole était par trop restreinte.

vcrnemeut a de nombreuses occasions de se montrr cliri- J Une telle prétention est non-seulement ridicule, elle est stu-

îable ; malgré tout son désir de venir au secours des colons, pide. L'étrillage des vaches est tout aussi naturel, tout aus-

il ne pourra leur accorder qu'un faible appui. C'est aux si néessaire que le logement convenable, la nourriture et
pcrsoores riches à1 délier le cordon de leurs bourses, afin l'eau en quautité suflisante, que la distribution du sel, le
l'aider notre Gouvernement à accomplir cette noble ticle; trayage, etc.
c est aux cultivateurs que la Divine Providence a favorisé
june bonne récolte l'année deruière, à se réunir dans cia- Soins a donner aux pores

quc paroisse, afin d'expédier des grains de semence à leurs Les porcs, du moins ceux de race améliorée, doivent êtro
frères en détresse. Que chacun se mette à l'ouvre. tenus dans des loges assez chaudes, sèches et bien ventilées.

La litière doit être abondante et assez épaisse pour que les
Avertissement aux Consofts Municipaux aniniaux puissent s'en couvrir complètement. Toute litière

l'ur linformation de no.s lcteurs, nous publions 'Ordre, doit être souvent remplacée. Les loges doivent être nette-

en 'onscil suivant, extruit de la Guteutt Oscbielle d yócs tous les jours. Les jeunes porcs ont besoin d'une nour-

r 10 s février riture abondante, il iaudra donc leur en donner autant qu'ils
lsrad d i du fi d pourront en manger. C'est ainsi qu'on obtient de beaux
Il sera du devoir du rde chaque animaux.

municipalité de conserver en liasse les Nos. de la Gazete Trois repas par jour sont nécessaires. Si les pores laissent
¡ic/ld qui lui sont adressés, et d'en donner communica- quelque partie de leur ration dans leurs auges, enlevez-la et

iion a demande aux électeurs municipaux de la localité. donez-la aux porcs adultes, mais ne la laissez jamais vieil-
Bureau du Secrétaire, Québec, 27 décembre 1S71. " lir ou geler devant les animaux. Voyez à ce qu'ils ne man-

quent jamais d'eau. Il n'y a pas de meilleure nourriture
Amélioration des chemins pour les porcs (lue le ll-dlIde ou Porge, avec les betteraves

ou les patates. C'est aussi cette aluine tation qui leur donne le
développement le plus rapide. S'ils engraissent plus que

qu'il y aura entente pour travailler courageusement nu pro- vous ne le désirez. diminuez la ration dc blé-dInde ou
re général. Les corporations municipales peuvent contri- d'orge et remplacez la par du son.

buer beaucoup à lavancemenit do notre Province. Saus par-
lkr des entreprises industriclles, des grandes améliorations
qui'elles peuvent favoriser, il y a surtout des progrès à faire Le fumier
doas la condition de nos chemins. Le bon état des chemins Nous serions leureux d'apprendre que tous nos lecteurs
dans nos campagnes est plus important pour la prospérité ont adopté la niéthode de disposer le fumier en gros tas anus-

2fr;le, qu'on ne le pense communément. On serait sur- sitôt qu'il est produit, sans lui permettre do rester étendu
s si l'on calculait tout ce que nos cultivateurs perdent de aux abords des bùtiments. Un Las de fumier bien construit
aps et t'ont de tort à leurs chevaux et à leurs atteliges à et d'un volume suffisant, fermente convenablement, même

raison du mauvais état des chemins. Avec nos chleiinins or- quand le thiermonmòtre descend au-dessous de zéro. Cette
Sn:ires un cultivateur peut à peine amener 25 minots du. lermentation peu active augmcnte singulièrement la valeur

!minu unrebî; avec de bous ccnns, il eu amènerait et les qualités du fumier. Toutes les prileIs perdent leur
1 consistance et devieOnent semblables aux déjections des ani-

1l est une chose bien rcin:Lrqu:IblC d'ailleurs. Dans toutes a
municipalités où l'on a pris la peine de faire et d'entre. Si la chose cst possible, c'est'dire si le t:m n'est pas

iir de bons cleiimins, on a senti un :acciosseminent de pros- couvert de neige, aussitôt que la première ferien ta tioi di-
peritó ; tandis gle les munilicipalités négligentes sur cc niniun, on retourne le ta,, on ayant soin de briFer les mottes
Mt -e trainent misórablciicnt dans l'ornière de la routine, de fumier et de diviser la paille des litières. Si la quantitéMez aux tats-Unis, alIez dans le liaut-Canada, ou de paille est très- considérable, on peut hîàter la fermentation

mcme prenez la peine de t raverser les towNslips de l'Est et augmeter la valeur de lengrais cn ajoutaut douze livres
ls plus florissants, et vous verrcz avec quel soin ils tiencut de sang séché ou cinquante livres do poudre d'os par chaque
ks cheins dans un état irréproebablo. voiture de fumier attelée do deux chevaux. On fait cette

Qu'on se remue donc un peu dans les autres parties de addition en retournant le tas. Le fumier ainsi traité est or-
notre Province, et qu'on prenne exemple sur ceux (lui sont dinaircment dirns les meilleures conditions lorsqu'arrive le
plus avancés que nous. Que le Maire et les Conseiler mua printemps.
uicipaux de chaque paroisse donnent l'élaum, et ils seront
aussitôt secondés par M. le Curé et les personnes influentes Courago do tous les jours
de la localité qui aura reconnu ses véritables intérts.-Lc
Coltionnen. 10. Ayez le courage de payer vos dettes, lorsque vous au-

rez de l'argent dans votre poche.

Etrillage des vaches 2o. Ayez le courage de vous passer de ce dont vous n'avez
pas besoin, quelque soit la convoitise de vos yeux.

L'étrillage régulier et souvent répété est une opération de 30. Aycz le courage de dire votre façcon de penser lorsque
première importance, surtout. dans les étables chaudes où les cela est nécessaire, et de retenir votre langue lorsque IL
bestiaux rcoiveut une nourriture abondante. Une vacheI prudence l'exige.


